
 

 

 

  
 

 

 
 

 
> POLLUTIONS INDUSTRIELLES / CONSTRUIRE LE DIALOGUE 

COLLABORER POUR COMPRENDRE :  
LES ATELIERS CITOYENS PFAS  
 

Collectivité : métropole de Lyon 
 

Résumé - La complexité du sujet PFAS impose un travail partenarial. Partant de ce 
constat, l’étude de bio-imprégnation initiée en 2023 par la métropole de Lyon a été 
articulée autour d’une démarche collaborative et participative afin d’intégrer les 
habitants, partie prenante trop souvent exclue. 

 

CONTEXTE 
▪ Une forte mobilisation citoyenne à la suite de la révélation de la contamination par 

les PFAS des sols et des nappes au sud de l'agglomération lyonnaise. 
▪ De nombreuses questions sur la santé, sur l’exposition des enfants, sur le jardinage, 

la baignade, etc.   
▪ En réponse aux préoccupations des habitants, la métropole de Lyon a souhaité 

qu’une étude de bio-imprégnation humaine aux PFAS soit réalisée. Cette étude 
s’insère dans le cadre d’une stratégie de prévention et a pour objectifs de connaître 
l’étendue des pollutions, déterminer le niveau d’imprégnation des populations, et 
comprendre comment ces polluants migrent dans l’environnement et parviennent 
jusqu’aux organismes. 

▪ La métropole de Lyon est encore en recherche de financements publics pour 
poursuivre cette étude. 
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HISTORIQUE : 
Mai 2022 : Diffusion d’une enquête journalistique sur les pollutions aux substances per- et 
polyfluoroalkylées ; 

Janvier 2023 : Premiers ateliers de réflexion citoyenne “Des polluants éternels à la santé 
environnementale” organisés par l’association Notre affaire à tous dans les communes 
concernées ; 

Mars 2023 : Vote par le conseil métropolitain d’une stratégie d’actions et du partenariat de 
recherche avec l’IECP “intégrant la participation citoyenne au processus de recherche et 
de suivi environnemental et sanitaire”. Engagement de l’étude à partir du mois de juin ; 

Novembre 2023 : Pour garantir que l'étude réponde de manière précise aux 
préoccupations locales, les citoyens sont encouragés à participer à des ateliers organisés 
dès les premières étapes de l'étude, jusqu'à l'interprétation des résultats.  

 

 

  

ENJEUX 

▪ Permettre aux chercheurs de prendre en compte les questions locales et aux 
habitants de comprendre les contraintes de la recherche.  

▪ Organiser des “allers-et-retours” permanents entre les habitants et la recherche 
scientifique 

▪ Ancrer l’étude dans la réalité du territoire : elle doit être utile pour les acteurs et 
pour l’adhésion de la part des citoyens  

COÛTS 

▪ 12 000 €/an 

 

 

 

 

  



      
 

3 

 
 

LE RETOUR D’EXPÉRIENCE 
La démarche des Ateliers citoyens PFAS a été conçue pour assurer une participation 
des habitants à tous les niveaux de la construction de la connaissance : identification du 
sujet, définition des protocoles, réalisation de l’étude, interprétation des résultats. Les 
habitants sont mobilisés à toutes les étapes de l’étude de bio-imprégnation.  

 

> CRÉER DES ATELIERS DE PROXIMITÉ, ACCESSIBLES ET OUVERTS AUX 
QUESTIONS  

La méthode employée pour intégrer les habitants a été de leur proposer de participer à 
des ateliers citoyens, organisés en séances de 2 heures à des horaires favorisant la 
participation d’un large public. Lancées par une réunion publique en novembre 2023, 
quatre séries d'ateliers ont d’ores et déjà été réalisées, dans les communes d’Oullins-
Pierre-Bénite, Saint-Fons, Givors et Solaize. Chaque atelier est articulé autour de temps 
de présentation et d’échanges les plus ouverts possibles.  

Les ateliers sont animés par le responsable santé-environnement de l’IECP et sont 
suivis par une équipe de chercheurs en sciences humaines. Ces derniers ont pour 
mission d’écouter les paroles des habitants et d’articuler leurs attentes avec les 
processus de recherche. 

> UN DISPOSITIF INDISPENSABLE POUR LA CONSTRUCTION DU PROGRAMME DE 
RECHERCHE 

Les ateliers de l’automne 2023 ont constitué un espace d’expression essentiel, 
permettant aux chercheurs de mieux comprendre le territoire et les préoccupations des 
habitants. Finalement, ces échanges ont permis de dégager des orientations concrètes 
sur les zones d’études, les modes de vie des populations locales, d’identifier des 
situations plus exposantes et des voies d’exposition. 

Les ateliers du printemps et de l’automne 2024, puis de janvier 2025, ont été consacrés 
à la construction et la validation du questionnaire de l’enquête épidémiologique. Ce 
travail a consisté à dresser des profils individuels d’exposition et sanitaire. Il a permis 
d’adapter et de faire évoluer le questionnaire déployé par Santé publique France et 
l’ANSES dans le cadre de l’enquête nationale sur l’état de santé de la population 
française (Cycle ALBANE - Alimentation, biosurveillance, santé, nutrition et 
environnement).  

Ce travail sur le questionnaire est présenté comme la pierre angulaire de toute l’étude 
dans la mesure où la connaissance des pratiques des habitants est fondamentale pour 
construire des grilles d’enquêtes appropriées au contexte.  

 


